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UNE NOUVELLE 
ENCYCLIQUE...

CIRQUE SPARKS A NOBLESSE OBLIGE I yceux qui le crucifiaient, n’e* pu et 
ne sera Jamais ennemi de personne; 
ainsi feront les fils véritables, les ca­
tholiques qui veulent se garder di­
gnes d’un si grand nom: mais Ils ae

CaféThé et CaFé de
Qualité Suprême 4Catholiques, saez-vous qui tous 

êtes ?
Enfante de Dieu! C’est plus et 

mieux que d’être file d’un roi de la
terre.'

Et pourtant voyez les princes, les 
fils de roi. Comme fis ont le sens de 
leur dignité! Comme fis exigent —

(Suite de la page 6) Crémeuxpourront jamais partager, adopter 
ou favoriser des maximes et des rè­
gles de pensée et d’action contrai­
res aux droits de l’Eglise et au bien 
des âmes, et par le fait même con­
traires aux droits de Dieu.

Combiêh serait préférable à cette 
Irréductible division des esprits et 
des volontés, la pacifique et tran­
quille, union des pensées et des sen­
timents! Elle ne pourrait manquer 
de se traduire en une féconde coo­
pération de tous pour le vrai bien 
commun à tous; elle aérait accueil­
lie par l'applaudissement sympathi­
que des catholiques du monde en­
tier, au lieu de leur blâme et de leur 
mécontentement universel qui se vé­
rifient aujourd’hui.

INC i.le constater. Et sans aucun doute, il 
aurait suffi et fi suffira toujours 
pour le garder à la raison de la cen­
tième ou la millième partie des me­
sures longuement infligées à l’Action 
catholique, et couronnées récem­
ment de la façon que tout le monde

% мтттшттжт
f Servez-vous de Lait 

ж Evaporé Marque uoro- 
r thy pour votre café. Vous 
aurez ainsi un breuvage plus 
crémeux, plus délicieux et sa­
tisfaisant. C’est un lait pur et 
stérilisé sous une forme con­
centrée. Pour boire ou faire la 
cuisine, dikies-le avec une 
Quantité égale d'eau.

%m
et avec raison — d’être respectés I
Comme on les entoure! Comme ils 
s’occupent de tous les petite détails 
nécessaires è leur rang !

Et vous, fils de roi, fils de Dieu, 
où vous rencontre-t-on ?

sait.
Л

«RLe respect ironique témoigné au 
Pape par les dirigeants fascites V,

.

ikT
me

— 4>AD'autres et bien plus graves pré­
occupations Nous Inspire l’avenir 
prochain. Dans une assemblée offi­
cielle et solennelle au premier chef, 
on a, aussitôt après les derniers faits 
très douloureux pour Nous et pour 
les catholiques de toute l’Italie et du 
monde entier, fait entendre cette 
protestation: "Respect inaltéré en­
vers la religion, son Chef suprême, 
etc’’.

Respect "inaltéré”, donc, ce mê­
me respect, sans changement, que 
Nous avons expérimenté; donc, ce 
respect qui s’exprimait par des me­
sures de poMoe aussi amples qu’o- 

• die uses, préparées dans un silence 
profond comme une trahison et ap­
pliquées d’une façon foudroyante 
justement à la veille de Notre ad­
versaire ed naissance, occasion de 
rgandee manifestations sympathi­
ques de la part du monde catholique 
et aussi du monde non catholique; 
donc, ce même respect qui se tradui­
sait par des violences et des irrévé­
rences qu’on laissait se perpétrer 
sans encombre. Que pouvons-Nous 
donc espérer, ou mieux, à quoi ne 
devons-Nous attendre? Certains se 
sont demandé si cette étrange façon 
de parler, d’écrire, en telles circons­
tances, dans le voisina«e siproche de 
pareils faits, a été tout à fait exemp­
te d'ironie, d'une bien triste ironie,— 
mais pour ce qui Nous regarde Nous 
aimons à exclure cette hypothèse.

T>xns le même contexte, et en im­
médiate re letton avec le "respect 
Inaltéré” (donc, aux mêmes adres­
ses), on faisait allusion à des "refu­
ges et des protections” accordés au 
reste des opposants au parti, et on 
"ordonnait aux dirigeants des neuf 
mille faaci d'Italie'’ de s'inspirer 
pour leur action de ces directives. 
Plus d’un de vous a déjà expérimen­
té — en Nous en donnant aussi des 
nouvelles affligées — l’effet de pa­
reilles insinuations et de pareils or­
dres, dans une reprise d’odieuses sur­
veillances, de délations, d’intimida­
tions et de vexations.

Que Nous prépare donc l’avenir? 
A quoi ne devons-Nous pas Nous at­
tendre (Nous ne disons pas crain­
dre, parce que la crainte de Dieu éli­
mine la crainte des hommes) si, 
comme Nous avons desmotifs de le 
croire, on a le dessein de ne point 
permettre que Nos jeunes catholi­
ques se réunissent même silencieu­
sement, sous peine de sanctions sé­
vères pour les dirigeants ?

Que Nous prépare donc ou de quoi 
Nous menace l’avenir? Nous deman­
dons-Nous de nouveau.

УDOROTHY***/ Уі AUSSI PUR 
QUE

L'ENFANCE
Tous les vestibules de Vender, tout 

les petits restaurants, où 14m blas­
phème, où l’on raconte de sales his­
toires ce sont les catholiques qui 
les remplissent.

Oe sont des catholiques, des fils 
de Dieu qui fréquentent les salles de 
danse, les salles de pool, les specta­
cles malpropres.

Alors que nous devrions être les 
lumières placées sur le boisseau, tes 
modèles d’une vie cathodique inten­
se pour tous ceux qui n'ont pas no­
tre foi, noue odblkns notre dignité 
suréminente, nous traînons nos ti­
tres dans la boue.

Pas tous, Dieu merci. Mais un trop 
grand nombre.

Piliers de restaurants, ptiters de 
salles malfamées, alors que nous de­
vrions être les colonnes de l’Eglise.

H suffit que les adversaires de no­
tre religion nous invitent à des amu­
sements qu’ils choisissent pour nous, 
pour nous diminuer, pour nous dé­
grader. pour qu’knmédietement nous 
les écoutions malgré les avertisse­
ments de nos chefs, de ceux que Dieu 
nous a donnés pour chefs.

Evaporate» MILK ш\

Salaquelle les hommes Nous ont réduits 
que toute préoccupations s'évanouit, 
disparaît, et que Notre esprit s’ou­
vre aux plus confiantes, aux plus 

,j consolantes espérances, parce que 
rave-nir est dans les mains de Dieu,

pour son Chef visible, le successeur 
oes apôtres, exactement comme lors­
que, voici vingt siècles, la persécu­
tion frappait la personne même de 
Pierre, prières des pasteurs et des 
peuples, du clergé et des fidèles, des 

et que Dieu est avec nous, et . Si religieux et des religieuses, des adul- 
Deus pro nobis, guis contra nos ? tes et des jeunes gens, des jeunes 
(Rom. VIII, 31.) garçons et des petites filles: prières

Un signe et une preuve sensible sous les formes les plus parfaites et 
de l’assistance et de la faveur divl- les plue efficaces, de saints sacrifices 
ne. Nous les voyons déjà et Nous les et de communions eucharistiques, 
goûtons dans votre assistance et vo- de supplications, d’adorations et de 
tre coopération, Vénérables Frères, réparations, d’immolations sponta- 
Si nous sommes bien informé, on a nées et de souffrances chrétiennes 
dit récemment que maintenant que souffertes, dont tous ces Jours-ci et 
l’Action catholique est aux mains aussitôt après les tristes évènements 
des évêques, il n’y a plus rien à craln Nous arrivaient de toutes parts les 
dre. Et jusqu’ici tout va bien, très échos très consolants, — jamais aus- 
bien, sauf ce "plus rien”, comme si si consolants qu’en oe jour solennel 
auparavant, il y avait eu quelque consacré à la mémoire des princes 
chose à craindre, et sauf ce "main- des apôtres, et où la divine bonté a 
tenant” comme si, auparavant, et voulu que Nous puissions achever 
dès le principe, l’Action catholique cette Lettre Encyclique, 
n’avait pas toujours été essentielle- д la prière, tout est divinement 
ment diocésaine et dépendante des permis; si elle ne nous obtient pas 
évêques (comme Nous l’avons indi- ia sérénité et la tranquilité de l’or- 
qué plus haut) , et c’est aussi pour elle obtiendra pour tous la pa- 
oela, principalement pour oela, que tlence chrétienne le saint courage. 
Nous avons toujours nourri la plus ja joie ineffable de souffrir quelque 
certaine confiance que Nos direc- chose avec Jésus et pour Jésus, avec 
lives étaient suivies et secondées. ja jeunesse et pour la Jeunesse, qui 
Pour ce motif, outre la promesse de iui est si chère, jusqu’à l’heure ca- 
Гimmanquable secours divin. Nous Chée dans le mystère du Coeur divin 
demeurons et demeurerons toujours infailliblement la plus opportune 
dans la plus confiante tranquilité, pour la cause de la vérité et du bien, 
même si la tribulation, disons le vrai Et puisque de tant de prières. Nous 
mot, la persécution, doit continuer devons " tout espérer, et puisque tout 
et s’intensifier. Nous savons que vous est possible à ce Dieu qui à la prière 
êtes, et que vous savez que vous êtes a tout permis, Nous avons la con- 
Nos frères dans l'épiscopat et dans fiente espérance, qu’il voudra éc'.ai- 
l’apostolat, Nous savons et vous sa- rer les esprits par la lumière de la 
vez, Vénérables Frères, que vous êtes vérité, et tourner les volontés vers 
les successeurs des apôtres que saint le bien; et ainsi à l’Eglise du Dieu 
Paul appelait, en des termes d’une qui ne dispute à l’Etat rien de oe qui 
vertigineuse sublimité, gloria Chris- revient à l’Etat, on cessera de cons- 
ti (11 Cor. Vin, 23) ; vous savez que tester ce qui lui revient à ejle, l’édu- 
ce n’est pas un homme mortel, fût- cation et la formation chrétiennes 
il un chef d’Etat ou de gouverne- de la jeunesse, ce qui lui revient non 
ment, mais l’Esprit-Saint qui vous par un bon plaisir humain, mais par 
a placés dans la portion du troupes a mandat divin, et qu’en conséquence, 
que Pierre vous assigne, pour régir, elle doit toujours réclamer et récla- 
ГEglise de Dieu. mere toujours, avec une insistance

Ces saintes et sublimes choses et et une intransigeance qui ne peu- 
tant d'autres qui vous regardent, vent cesser ni fléchir, parce qu’elles 
Vénérables Frères, il les ignore évi- ne proviennent pas du bon plaisir, 
demment ou il les oublie celui qui qu'elle ne provienne pas d'une vue 
vous appelle, vous, évêques d’Italie, humaine ou d’un calcul humain ou 
•officiers de l’Etat”, car des officiers d’humaines idéologies changeantes 
de l’Etat vous êtes clairement dis- d’après les temps et les lieux, mais 
tlngués et séparés par la formule d’une divine et inviolables disposi- 
même du serment qu’il vous faut tion.
prêter au monarque, et qui précise Ce qui Nous inspire aussi coriflan- 
préalablement: “Comme il convient oe, c’est le bien qui, incontestable- 
à un évêque catholique.” ment, proviendrait de la reconnats-

C’eet aussi pour Nous un grand, sance de cette vérité et de ce droit, 
un infini motif d’espérance que l'im- Père de tous les hommes rachetés 
mense choeur de prières que l'Egll- par le sang du Christ, le Vicaire de 
se de Jésus-Christ1 élève de tous les ce Rédempteur qui, après avoir en- 
points du monde vers son divin Fon- se igné et commandé à tous l’amour 
dateur et vers sa très Sainte Mère, des ennemis, mourait pardonnant à

Hm m,SÜT*c

AVISTranslations d’immeubles—
—M. Charles HiAert a fait l’ac­

quisition de la maison de M. Emile 
Thériault.

—M. Louis Marquis a acheté la 
propriété de M. Joseph Pelletier. 
Fermeture—

-^M. Paul Oms Vein a fermé le ma­
gasin qu’il tenait ici pour s’en re­
tourner définitivement à Cafoano. 
Va-et-Vient—

—Mme J. A. Beaulieu et ses en­
fants sont allés passer une quinzai­
ne à Rivière-Quelle.

—M. et Mme Ernest Thériault 
sont allés à Edmundston au com­
mencement de la semaine rendre vi­
site aux parents de Mme Thériault 
M. et Mme Eluéar Ouellet.
Octrois du Gouvernement—

—Le ministère provincial de la Co­
lonisation et celui de la Voirie ont 
fait d’assez bons octrois pour les tra­
vaux à Rivière-Bleue. Ces travaux 
commenceront sous peu, nous ap­
prend-on.
Nouveaux Ciotyens—

—A M. et Mme Emile Landrÿ est 
né un fils baptisé le 19 juillet sous 
les prénoms de Joseph, Henri, Guy: 
parrain et marraine: M. et Mme 
Henri Landry.

—A M. et Mme Narcisse Landry, 
un fils baptisé le 19, Joseph, Roger, 
Réal: parrain et marraine: M. et 
Mme Emile Landry.

—A M. et Mme Maxime Raymond, 
une fille baptisée le 21 Marie. Rose, 
Thérèse; parrain et marraine: M. 
Philippe Lévesque et Mlle Rose-An­
na Lévesque.

—A M. et Mm2 J. B. Bélanger, 
une fille baptisée le 24, Marie, Yo­
lande, Huguette; parrain et marrai­
ne: M. et Mme Joseph Bélanger, 
grands-parents de l’enfant, 
une fille baptisée le 26, Marie, Mar- 

—A M. et Mme Théodore Mercier, 
guerlte, Huguette ; parrain et mar­
raine: M. et Mme Evaristè Simard.

—A M. et Mme Thomas Corbin, 
une fille baptisée le 26, Marie, Jean­
nine; parrain et marraine: M. et 
Mme François Deschamps.

—A M. et Mme Isidore Marquis un 
fils baptisé Joseph, Roger, Henri; 
parrain et marraine; M. et Mme Isi­
dore Bélanger, grands-parents de 
l’enfant.
. —A M. et Mme Georges Lévesque 
ur^flls baptisé le 26, Joseph, Lauréat 
parrain et marraine: M. et Mme 
François Lévesque, grands-parents 
de l’enfant.

Nos félicitations 1 
—Le 22 juillet, ont été unis dans 

Mariage—
les liens sacrés du mariage, M. Jean- 
Louis Savoie et Mlle Marie-Délima 
St-Onge.

A l’Université St-Joseph de Memramcook 
La Rentrée aura Ueu cette année

LE 16 SEPTEMBRE
A cause des travaux nécessités par la nouvelle 

construction, la rentrée est fixée au 16 septembre. 
Tous doivent arriver ce jour-là. Personne ne peut 
être admis plus tôt.EDMUNDSTON - 8 AOUT

INSCRIPTION $10.00Catholiques, nous sommes enfants 
de l’Eglise. Nous sommes membres 
de cette grande société dont le 
Christ est le chef.

C’est plus et mieux que d'être 
membre d’une grande nation de la 
terre, d’une compagnie puissante. I 

Toutes les calomnies contre l’Egll- 
se, contre les prêtres et ses sacre-j 
ments trouvent en irons des audi 
teurs sympathiques.

Nous avons honte de nous appro­
cher des sacrements.

Nous appelons progrès un état de 
choses qui laisse profaner le diman­
che, qui permet à la presse jaune 
d’exploiter la bêtise humaine, qui 
soustrait l’enfant au domaine de ses 
parents, qui permet à tous les cor­
rupteurs d’'arracher le Christ du 
coeur de nos enfante.

PETITES ANNONCES
Pour obtenir une place, TOUT ELEVE doit la 

retenir d’avance, PENDANT LES VACANCES, 
en payant une somme de $10.00. Cette somme sera 
comptée comme partie du premier versement à 
faire en entrant.
6-13-20-2/ août

,A B

L’Administration.

Ж[sT-FRANÇ01S,N.B. COUR A BOIS
;

LISEZ BIEN LA COLONNE DES 
PETITES ANNONCES DANS 

“LE MADAWASKA"
ET SERVEZ-VOUS EN 

Elle Donne d'Excellents Résultatsf

J’ai en main 100 cor­
des de bois de chauffage 
mêle, que je vends aux 
prix suivants :
Bois fane sec $7. la corde 
Bois mou_$5. “

Henri LAVOIE,
Rue St-François.. 

Près du restaurant 
Eddy Soucy.

Pique-Nique—
—Un groupe d’institutrices et d’au­

tres jeunes filles se sont rendues en 
pique-nique sur une lie de la riviè­
re St-Jean, jeudi dernier. Outre les 
baignades sur la plage, le repas sur 
l’herbe fut bien goûté. Prirent part 
à l’expédition : Mlles Laura Pelletier 
Simone Nadeau. Marthe Albert. An- 
nette Côté, Electa Michaud. Malvina 
Cyr, Marie-Anne et Juliette Mi- ! 
chaud, Mélida Thibodeau. Aurore 
Lévasseur, Eveline Pelletier, Candide 
Germaine et Alvine Nadeau, Lucille 
Côté.
Va-et-Vient—

—Mme Nap. Lévasseur et Mme 
AÎbert Duras, d'Edmundston. ainsi 
que Mlle Marjorie Grace de Limes­
tone. étaient de passage ici et à Gla­
zier lake le 29 dernier.

—MM. Emile. Louis. Alcide et So­
lomon Viel des Etats-Unis, sont ac­
tuellement en visite chez des pa­
rents et amis.

Catholiques, nous sommes héri­
tiers du ciel. C’est plus et mieux que 
de posséder les milliards de la terre. 
Rougirions-nous d’être millionnai­
res? N’aurions-nous pas alors des 
exigences? Pourquoi faut-il que les 
héritiers du ciel soient prêts — par 
peur d’un sourire — à sacrifier leur 
héritage ?

Où sont nos exigences comme ca­
tholiques ?

Ce ne sont pas les clochers qui 
font le catholicisme, qui donnent 
le droit à l’héritage. Ce sont nos 
âmes et nos corps qui sont les vraies 
demeures de Dieu.

Combien de temples abandonnés 
par l'hôte divin !

Combien d’héritiers qui se sont 
retranchés de la grande famille de 
Dieu et qui ont sacrifié leur héritage 
pour un plat de lentilles, pour une 
toilette, pour un plaisir dégradant, 
pour satisfaire une folle vanité !

Noblesse oblige !
Enfants de Dieu, enfante de l’E­

glise, héritiers du ciel, pensez-y.
Bulletin Paroissial

I A LOUER
Ronne BOUTIQUE DE FORGE, 

sur la rue St-Francois, très 
bon poste de commerce | іS'
Joe. CHARBON,

EPMUNPSTON, N.B.

IV.—Le Pape invite les ca­
tholiques à la confiance 

en Dieu
Et c’est précisément à cette ex­

trémité de doutes et de prévisions à

A VENDRE MONUMENTS
FUNERAIRESTERRE

Belle terre à vendre, y compris 
les bâtisses, les animaux et les ins­
truments aratoires. Située à Clair, 
N.-B., “concession des Langs”. A 
vendre à de très bonnes conditions. 
S'adresser à Mme Germain SOUCY, 
Clair, N.-B.
ХІ765—jnxï.-iejt.

En granit et en marbre. — De­
les différents modèles.

mandes les prix et voyez—M. et Mme Félix Sirois et leurs 
trois fillettes de Waterbury. Conn, 
passent leurs vacances à St-Fran- Service d*Ambulanceçois.

—M. Patrice Michaud de Bruns­
wick. Me. a passé quelques jours che^ 
M. et Mme Adélard Michaud.

—Mlle Maimé Duma is de Ste-Lu- 
oe passe quelques jours de vacances 
chez M. Wilfrid Cyr.

—M. Adélard Laplante du Maine, 
est actuellement en visite chez M et 
Mme Léonard Afcert.

Ernest Malenfant et son fils 
Albert de Jerry Lake, étaient de pas­
sage ici oes jours derniers.

—M. et Mme Octave Thibodeau de 
St. John. Me, visitaient M. et Mme 
Rémi Pelletier, dimanche dernier.

—Ml’e Eva Després de Howland. 
Me, passe quelques jours de vacan­
ces chez ses parents. M. et Mme Al­
fred Despés.
Accident—

—Un assez pénfcle accident est

SPECIAL
FOR CASH - AU COMPTANT

Pour % Semaines 
For Two Weeks

Service Jour et Nuit.
Téléphonez 138-31ON DEMANDE J.-B. COTE
ENTREPRENEUR 

DE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

TéL: 138-31 Edmundston, N.-B.

UNE INSTmrmiCE 
Le district Numéro 5, à Momeault, 

n’a pas encore d’institutrice d’enga­
gée. Celles qui sont intéressées vou­
dront bien s’adresser à Frank Mi- 
chaud, Morneault-Office, N. B. 
1774-lfl30Jt.

QU'ILS DORMENT !

L'enfant sain, de deux à dix ans, 
doit dormir douze heures, la nuit 
Une ou deux heures te jour sont mê­
me à conseiller.

Il faut que le sommeil soit réglé, 
de 7h. à 7 h.

Pas de contes pour endormir les 
petits. Pas de chansons. Pas de bon-

Qu’on les laisse au noir. L’enfant 
s'endormira aussitôt s’il sait que 
personne ne s’occupera de lui.

і

Pour Samedi Seulement - For Saturday Only
POULET 
FOWL

—M. et Mme Thomas R. Lévesque 
et leur finette Patricia de Norfolk,
Virginie. M. et Mme Richard Ray­
mond de Lawrence, Mass. M et Mme 
Octave Boutot, M. et Mme Lucien 
Paré et leurs fils Georges et Ray­
mond de Berlin, N. H., ainsi que M.
Albert Lévesque, assistant-infirmier 
à l’hôpital Laval de Québec, ont pas­
sé, une vacance de quinze jours chez 
M. et Mme Aimé Lévesque.Tous sent 
repartis enchantés de leur séjour

—M. Alfred Lafontaine est parti 
pour aller subir une opération pour 
l’appendicite à l’hôpital Jeffrey-Ha­
ie de Québec. Nous lui souhaitons 
prompt rétablissement.

—M. et Mme Octave Boutot, ainsi 
que M. et Mme Lucien Paré, après 
avoir séjourné chez leurs parents de 
Rivière-Bleue, ont visité Lac-Thi­
bault. Lac-Baker, Clair, Bdinunds- 
ton, 8te-Anne de Madawask» et 
Grand-Saul t.

—M. et Mme Albert P lourde d'Ed­
mundston ainsi que Mlle Cora Cor­
bin de New York, visitaient ces jours 
derniers M. et Mbie Thomas Corbin 
de Rivière-Bleue.
FAIRE-PART—

—-M. et Mme Thomas Corbin de
Rivière-Bleue font part à leurs ра- Ц,,,: I__fîummri
rente et amis de. la naissance d’une mWwUlS lcS ГШПеИП 
fille le 24 Juillet, baptisée le 26, sous 
les prénoms de Marie, Jeannine., F- 
méritienne; parrain et marraine M 
et Mme François Deschamps.

.survenu à M. Olivier Michaud, la 
semaine dernière. Alors qu’il était à 
couper du foin, U fut blessé griève­
ment à la Jambe, par la faucheuse 
H se remit assez vite à l’hôpital 
sans que l’on eut à lui amputer la 
jambe.

1b. 25c PRIX DE CHAMBRE 
On demande une fille de chambre 

d’expérience. S'adresser a l'hôtel 
Madawaska Inn, Edmundston. 
1778-lf-6a.

і

BLE D'INDE entier
«Hconcassé, la poche____
CORN FLAKES Sugar
Crisp, 3 paquets_______
CATSUP Heinz,
grosse bouteille_______
DATES Jaffa,
paquet de 2 lbs_________
MACARONI Hirondelle
2 paquets pour_________
CACAO FRY
boite Уг lb__________ ___
SAUMON ROSE
2 boites pour__________
CORN BEEF
la boite________________
SEL à Table
3 boites pour----------------
MOUTARDE en boite
de 4 onces---- -----------------
BISCUITS au chocolat
2 lbs pour---------------------
CACAO en vrac
2 lbs pour----------!-----------
BANANES
3 lbs pour ——.—,—.. 
TOMATES rouges

Whole of Cracked CORN
per bag --------------------------
CORN FLAKES Sugar
Crisp, 3 pkgs___________
HEINZ CATSUP
large bottle_______ ______
Jaffa DATES
2 lb package______ ______
MACARONI Hirondelle
2 packages for J.______
FRY’S COCOA
Уг lb tin_________________
Pink SALMON
2 cans for_______________
CORN BEEF
per can_________________
TABLE SALT
3 boxes for______________
MUSTARD
4 oz box_______ :------------
Chocolate BISCUITS
2 lbs for________________
COCOA loose
2 lbs for_________________
BANANAS
3 lbs for_________________
Ripe TOMATOES
per lb ----------------------------
20% REDUCTION on al

hold Dresses. Aprons. Py jamas 
and Smocks, and children’s 
summer Suits. — Ask for 

our bargains in Ladies’ 
Shoes.

APPARTEMENTS 
On demande deux ou trois ap­

partements non meublés, dans le 
centre de la ville. S’adresser aux bu­
reaux du "Madawaska”, téléphone:

;*HllllllèlllllMIHIHtlllllllHIII»H«*W«W f

COLLEGE DE SAINTE-ANNE 
DE-LA-POCATIERE, P.Q.

f
75.21/

DIVERSES
PENSION

Pension à $27.00 par mois, pour 
des personnes travaillant sur les 
chiffres 8 à 4 ou 8 à 6. Maison pri­
vée au centre de la ville. Pour plus 
d’information s’adresser au bureau 
du "1
xl771-4fs-16jt.

Rentrée le 2 Septembre 1

l
ILe Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière a 

été fondé par l'abbé Chs-Frs. Painchaud en 1827. 
Il est, à 75 milles en bas de Québec, à proximité 
des chemins de fer Nationaux et du fleuve Saint- 
Laurent, avantageusement situé sur le premier 
échelon d’une montagne qui dévale en pente dou­
ce; il domine, de cette terrasse naturelle, le fleuve 
et la vallée. Le site réunit les avantages du pitto­
resque, de la salubrité et surtout de la retraite.

Les études sont partagées en deux cours entiè­
rement distincts, ordonnés cependant l’un à l’au­
tre, le cours commercial français-anglais et le 
cours classique proprement dit.

Les quatre années d’études du premier compor­
tent les connaissances requises pour les divers 
genres d’affaires qui n’exigent pas un cours tech­
nique ou un cours secondaire complet; la classe 
supérieure est partagée en deux sections dont l’u­
ne initie aux éléments du latin ceux qui se desti­
nent à faire le cours classique. Celui-ci comprend 
six autres années, dont les deux dernières sont 
consacrées à la philosophie et aux sciences natu­
relles. Le Collège est affilié à l’Université Laval 
depuis Д863.

La rentrée des élèves aura beu cette année le 2 
septembre!.

Pour renseignements s’adresser au Procureur 
du Collège de Sainte-Anne.

f
Si vous ne pouvez 

allaiter votre bébé 
donnez lui du 

LAIT EAGLE

121/ Faites venir la liste de prix-cir­
culaire, vous renseignant pour l'a­it chat de vas tabacs en feuilles, ha­
chée, cigares et articles de fumeurs 
de la Maison J. A. PILON, 8t-Rocb 
l’Achlgan, Comté L’Assomption, 
P. Québec.
NS—J-n-O.-lSm.

f ES chaleurs JH’ 
L poor Bébé. Si I 
laiter.vone,
Lait Eagle.

GRAND’ANSE, N. B. po-ves ГаРZ.7.
Demis 74 ans. le Laie Eagle 

infantile préféré. De

wng*ai,satb 
dm lait'd'origine

l’ail-

Va-et-Vient— il
«orme. En 
de laie, on—MM. tes abbés Léon et Alfred 

léveeque sont partis lundi pour te 
Madawaska, où Us visiteront leur 
frère Julien et d’autres parents et 
amis. Us rendront également visite 
à leur frère Biol qui demeure à Ш- 
Quentln.

—П nous fait plaisir de saluer par­
mi nous M. l’abbé Alfred Lévesque, 
vicaire à Chicoutimi, P. Q , qui рає-

t. Ncra-
ds Lait

Condensé Eagle et

10/ L
la lb
20% de réduction sur les Robes de 
maisons, les Tabliers, pyjamas, 

smocks et les habits d’été pour 
enfants. Demandez nos “bar­

gains” dans les soutiers 
pour dames.

П»ВоЛ.о>.
lis Cm s. Tarn..
Messieurs: Veuilles 
pétder GRATIS "Le Bien-

*- *

se actuellement quelques semaines m’ea-
de vacances chez ses parente, M. Services te: ■Yl'abbé Lévesque faisait du ministère 
à Chicoutimi depuis trois ans. Au 
cours du mois d’aoôt, U s’en retour­
nera au collège de Church Point

Ang. RUGAARD Nmm. méérvm. %
L —Mlle Fiorina Lévesque, institu­

trice, et sa soeur Victoire, étudiante 
au couvent de Bathurst, qui étaient 
en vacances chez leurs parents, sqnt 
allées visiter M. et Mme Nelson 
Muckier, à Dalhousle; elles se ren­
dront aussi visiter leur frère Шоі et 
leurs amies à St-Quentin.

Spécialité: Foyers et

JOHN J. DAIGLE plâtrage, travaux en ciment

■V
Casier Postal 814

И0, ras Victoria,

■ ‘ ’ Y- '
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PIED-DU-LAC

RIVIERE - BLEUE
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